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Mort en 2007, André Gorz s'est fait connaître comme jour na liste (il a
par ti ci pé à la fon da tion du Nou vel Ob ser va teur) et comme ana lyste,
fé roce cri tique du mar xisme, dans sa ver sion sta li nienne (lire en par‐ 
ti cu lier Le traître, 1958 ou plus ré cem ment Adieux au pro lé ta riat ,
1980). De puis le mi lieu des an nées 70, il s'est in té res sé à la ques tion
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de l'éco lo gie, dont il est un des théo ri ciens les plus in fluents. Eco lo gi‐ 
ca consti tue un re cueil de sept ar ticles, dont la pu bli ca tion s'éche‐ 
lonne de 1975 à 2007, année de sa dis pa ri tion. On re gret te ra d'ailleurs
que l'édi teur n'ait pas pris la peine de pu blier ses contri bu tions de
ma nière chro no lo gique tant l'évo lu tion de la pen sée et des ré fé rences
sont pa tentes sur un quart de siècles. Ainsi le texte «L'idéo lo gie de la
ba gnole », da tant de 1975, nour rit de Ivan Illich fleure bon une cer‐ 
taine naï ve té qui im prègne la pé riode. Mal gré l'as pect par fois un peu
daté de cer taines ré flexions, l'en semble of fert re pré sente une contri‐ 
bu tion du plus grand in té rêt pour celles et ceux qui pensent que le
ca pi ta lisme consti tuent une im passe du point de vue de l'éco lo gie et
de la vie tout sim ple ment. La pré va lence de la va leur d'échange, cor‐ 
res pon dant à l'ex ten sion de la sphère de la mar chan dise, sur la
sphère de l'uti li té, conduit le ca pi ta lisme à gas piller d'une ma nière
sui ci daire les mi lieux na tu rels aussi bien que les res sources na tu‐ 
relles. De ce point de vue, le dé ve lop pe ment d'une stra té gie éco lo‐ 
giste ne peut que s'ac com pa gner que d'une rup ture avec la dic ta ture
du ca pi tal. Le point de vue de Gorz situe ce der nier clai re ment dans
une éco lo gie qui ne sau rait se sa tis faire du ni-ni, ni droite ni gauche.
Sur la base d'une lec ture mar xiste des réa li tés so ciales, Gorz prône
une éco lo gie an crée à gauche. Gorz des sine donc les contours d'une
éco no mie tour nant le dos aux be soins d'ac cu mu la tion du ca pi tal,
met tant l'ac cent sur la sphère de l'au to no mie des in di vi dus, en ma‐ 
tière pro duc tive. Selon ses ana lyses (lire en par ti cu lier le cha pitre
«  Ri chesses dans va leur, va leur sans ri chesse  »), il s'agi rait pour les
com munes as so ciées/fé dé rées (thème issu du prou dho nisme) de fa‐ 
bri quer leur moyen d'exis tence sur la base des fa bu leuses éco no mies
de temps et de ma tière per mis par l'usage gé né ra li sé de l'in for ma‐ 
tique et d'In ter net. Bref, pour le dire vite, le ca pi ta lisme dans sa dé‐ 
me sure pro duc tive nous lègue des moyens pour pro duire de ma nière
au to nome nos moyens d'exis tence, sur la base d'une sa tis fac tion
« suf fi sante » (terme qui re vient dans plu sieurs ar ticles) ou au to li mi‐ 
tée des be soins so ciaux. On no te ra d'ailleurs une évo lu tion aussi bien
des termes que de la concep tion gé né rale du pro pos, évo lu tion et
glis se ment tout à fait nor maux pour des textes qui s'éche lonnent sur
des dé cen nies. Des com mu nau tés hu maines au to nomes pro dui sant
leur moyen de sub sis tance dans une pers pec tive de res pect des équi‐ 
libres éco lo giques le tout as sis té par or di na teur grâce à la na ture de
plus en plus im ma té rielle des be soins, voilà une pers pec tive qui ne
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peut que sus ci ter a prio ri l'en thou siasme. Mal gré l'in té rêt que les
ana lyses de Gorz sou lèvent dans les mi lieux éco los, une cer taine dis‐ 
tance cri tique doit néan moins être de mise. Trois points mé ri te raient
en par ti cu lier d'être pré ci sés. Le pre mier porte sur le sub strat so cio‐ 
lo gique des trans for ma tions du ca pi tal. Gorz avance ainsi que le ca pi‐ 
ta lisme tar dif fonc tionne sur la base d'une pro por tion crois sante
d'em plois im pro duc tifs. Il avance ainsi que plus de 55% des em plois
exis tant aux Etats- Unis peuvent être qua li fiés d'im pro duc tifs, dans la
me sure où ils ne pro duisent pas de va leur nou velle. Ce constat mé ri‐ 
te rait une ample dis cus sion, sur la base du ca rac tère de plus en plus
so cia li sé (et in ter na tio na li sé) de la pro duc tion. On peut certes pen ser
qu'un cer tain nombre de mé tiers sont to ta le ment in utiles du point de
vue pro duc tifs et donc gas pillent des res sources. Il n'est ce pen dant
pas sûr que les exemples avan cés par Gorz soient ceux qu'il faille in‐ 
cri mi ner. Ce der nier pointe ainsi les ven deurs, les ser veurs, les
femmes (et hommes) de mé nage, les em ployés de mai son, jar di niers,
bonnes d'en fants ou gar diens d'im meuble. On peut glo ser à perte de
vue sur la fonc tion so cia le ment utile de cer tains de ces mé tiers qui
re lèvent en effet d'une do mes ti ci té pour classes su pé rieures. Mais la
ques tion que de vrait se poser Gorz c'est l'uti li té so ciale des in gé‐ 
nieurs qui passent des an nées à conce voir des armes ato miques  ;
c'est la ca pa ci té pro duc tive des pu bli cistes ou des concep teurs de
gad gets, etc. Bref, il n'il n'est pas sûr que l'im pro duc ti vi té de cer taines
fonc tions ré sident là où Gorz les pointent. La se conde li mite du pro‐ 
pos gor zien ré side dans la sur va lo ri sa tion de la mo rale, re joi gnant par
là un des tra vers com muns à de nom breux cou rants éco lo giques. Dès
l'in tro duc tion, l'am bi guï té sur git quand il en ap pelle, dans le pro lon‐ 
ge ment d'Ivan Illich, à une éthique, dont la forme su pé rieure se rait
celle du « dé clas se ment vo lon taire » au quel ap pelle le théo ri cien de la
so cial dé mo cra tie al le mande Peter Glotz. Il n'est bien en ten du pas
dans le pro pos de ré duire la trans for ma tion du ca pi ta lisme en une
mo di fi ca tion du mode de pro duc tion (ou pour le dire ra pi de ment qui
se sa tis fe rait de bou le verse l'ins tance éco no mique). Ré ci pro que ment,
avan cer l'idée qu'il suf fi rait de trans for mer les va leurs et les re pré‐ 
sen ta tions de notre mode de consom ma tion et d'exis tence ac tuelle
sème plus d'am bi guï té qu'il ne ré sout des pro blèmes. L'ins tance mise
sur l'éthique dé bouche ainsi chez Gorz sur une as somp tion de la vo‐ 
lon té  : «  Je ne dis pas que ces trans for ma tions ra di cales se réa li se‐ 
ront. Je dis seule ment que, pour la pre mière fois, nous pou vons vou ‐
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loir qu'elles se réa lisent  », écrit il ainsi symp to ma ti que ment, p. 41.
Enfin, la cri tique la plus im por tante que l'on peut avan cer aux ana‐ 
lyses de Gorz est sans doute celle de la stra té gie de rup ture avec le
mo dèle ca pi ta liste réel le ment exis tant. Gorz a beau af fir mer que la
rup ture avec l'ordre pro duc tif du ca pi ta lisme ne peut que s'ef fec tue
de ma nière ra di cale, il n'en avance pas moins que «La sor tie du ca pi‐ 
ta lisme a déjà com men cé  », titre de son pre mier ar ticle. Son op ti‐ 
misme high tech l'amène à pen ser que le ca pi ta lisme est au bout de
son mode dé ve lop pe ment et qu'il laisse trans pa raître en son sein une
autre éco no mie «  qui in verse le rap port entre pro duc tion de ri‐ 
chesses mar chandes et pro duc tions de ri chesses hu maines », p. 159.
Le pro blème de la trans for ma tion ré vo lu tion naire ne se po se rait donc
pas, puisque le ca pi ta lisme par la so cia li sa tion de la pro duc tion per‐ 
met son propre dé pas se ment gra duel. De ce point de vue, Gorz ne
varie donc pas avec ses ana lyses des an nées d'après guerre, en op po‐ 
si tion pro fonde avec le mar xisme ré vo lu tion naire. Mal gré ses li mites,
Eco lo gi ca est un livre très sti mu lant pour celles et ceux qui sou‐ 
haitent en ri chir la ma trice mar xiste de toutes les po ten tia li tés sub‐ 
ver sives de la cri tique éco lo gique.
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